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Tu sais le mot, le pâtre sait la chose                      Numéro 19 - MAI 1998 

Avant 1789, 
le Mandement 

d’Oysans 
comprenait 21 
communautés, 
fort liées entre 

elles: 
Allemont 
Auris 
Besse 
Bourg d’Oisans 
Clavans 
Freynet 
Gauchoir 
Huez 
La Garde 
La Grave 
Livet 
Mondelent 
Mizoen 
Ornon 
Oz 
Saint Christophe 
Vaujany 
Venosc 
Villar d’ Arène 
Villar Eymond 
Villar Reculas 

De leurs 
rivalités,  
de leurs 

solidarités, que 
reste-t-il? 

L’Oisans en mouvement 
    Des livres, des tableaux, de la laine, des minéraux, de 
la musique, des vélos, une Marmotte, des foins, des 
Tibétains, des méchouis, du pain... en voilà, cet été, 
pour tous les goûts. Faites votre choix au gré de ces 
pages. 

Et, pour commencer, au Bourg d’Oisans 
Les 25 et 26 juillet 

2èmes journées du livre régional  
   Cette manifestation, qui regroupera des éditeurs de 
toute la région et de nombreux auteurs, a pour objectif 
de valoriser l’édition locale et régionale. 

 

“Peinture et Littérature” 
 est le thème choisi pour 1998 

    Des animations seront proposées: démonstration de 
CD Rom, littérature sur Internet, intervention du 
Centre Généalogique du Dauphiné, des moments 
“Contes pour enfants”. 
 

    À cette occasion, les Bibliothèques de l’Oisans (qui 
attendent votre visite): Bourg d’Oisans, Allemont, 
Vaujany, Livet et Gavet, Les Deux Alpes, Venosc, La 
Grave, le Chazelet, Villar d’Arène, décerneront deux 
prix: 

Le Prix “Documentaire”  
Le Prix “Coup de cœur de l’Oisans” 

(Suite page 5 ) 
P.1:  L’Oisans en mouvement - Les journées du livre - P.2 et 3: 
Camille Gautier, un Uissan méconnu - P.4 et 5: La Croix de 
Cassini - Prix Littéraires de l’Oisans - P.6: “Mécréants d’Oisans” 
- Animations de l’été - P.7: Le Musée d’Huez et de l’Oisans - 
P.8: Animations de l’été (suite). 

En 1998,  
malgré quelques 

additions, 
divisions, 

soustractions: 
Allemont 
Auris 
Besse 
Clavans 
Huez 
La Garde 
La Grave 
Le Bourg d’Oisans 
Le Freney 
Le Mont de Lans 
Livet et Gavet 
Mizoën 
Ornon 
Oulles 
Oz 
Saint-Christophe 
Vaujany 
Venosc 
Villar d’Arène 
Villar Notre Dame 
Villar Reymond 
Villard Reculas 

 
rivales  

et solidaires, 
sont des 

communes 
toujours vivantes. 
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Camille Gautier:  
un “ucennus”1 méconnu 

par André Glaudas 

La période révolutionaire a bouleversé l’existence de 
quelques-uns de nos compatriotes; destinés, en d’autres 
temps, à connaître une vie paisible et sans éclat, ils ont, 
tel Camille Gautier, guerroyé, voyagé, participé à la 
création du monde moderne. 

   “L’an 1774 et le 18 septembre, j’ai baptisé 
Camille Frédéric Gautier, fils à Sieur Justin et 
demoiselle Victoire Bourguignon2, mariés, 
habitants d’Allemont. Son parrain par procureur 
est sieur Gautier, bourgeois d’Allevard et grand-
père du baptisé, sa marraine aussi par procureur 
est demoiselle Jeanne Paganon-Gautier, ses 
fondés de procuration sont Salomon Wagner, fils 
à Pierre, maître fondeur de la fabrique royale de 
ce lieu, etc.”. 
   C’est ainsi que s’exprimait le curé Dusser de la 
paroisse d’Allemont, c’est ainsi que le jeune 
Camille s’engageait pour une longue vie 
tourmentée dans une période qui ne l’était pas 
moins. Mais d’emblée, le ton était donné, son 
milieu est celui des bourgeois, maîtres de forge de 
l’industrie naissante. Il faudra l’enthousiasme de 
la Révolution et l’envolée conquérante de l’aigle 
napoléonien pour le détourner quelque temps de 
cette voie. 
 

Cami ll e  Gaut ie r:  le  mi litai re .  
   On le retrouve en juillet 1789 capitaine 
commandant la garde nationale de Saint-
Barthélémy de Séchilienne. Il a 15 ans. Deux ans 
après, il s’engage comme sous-lieutenant dans les 
armées régulières de la République. Il guerroie en 
Vendée. Il patrouille le long des côtes françaises à 
bord du vaisseau “Tyrannicide”. Avec l’armée des 
                                                
1 “Ucenni”: Nom donné au peuple ligure occupant la vallée 
de la Romanche et pérennisé aux habitants de la contrée. 
C’est traditionnellement l’étymologie du nom d’“Oisans”. 
La forme couramment employée aujourdhui “les Uissans” 
(qui vient d’Oisans) est récente et de formation savante, 
utilisée au début du XXe siècle par les gens cultivés parlant 
le français par opposition à ceux qui patoisaient. Les deux 
termes semblent corrects, le premier est plus originel et 
original. Le deuxième est plus moderne. 
 
2 Son frère, Bourguignon-Dumolard, sera ministre de la 
police en l’an VII (1798-1799) 

Alpes, il participe à toute la campagne d’Italie. 
Après la bataille de Marengo, il ne quitte plus le 
premier Consul à qui il voue une grande 
admiration. Bien que blessé par balles pour la 
troisième fois, il se distingue à la prise d’Arezzo. 
À la tête de 70 hussards et grenadiers, il défie un 
corps de 1500 allemands et leur fait 380 
prisonniers. Bonaparte le confirme dans son grade 
de chef d’escadron et le fait chevalier de la Légion 
d’Honneur.  

 

 
 
 
 
 
 
 
 
Chasseur   
à 
cheval 
 
4e  
Rég iment  
1804 

  Il sert ensuite sur les îles de Corse et d’Elbe. 
C’est dans cette dernière, alors territoire français, 
qu’il épouse Marie-Thérèse Fortunée Lapi le 26 
janvier 1804; c’est une jeune fille de la haute 
bourgeoisie, son oncle n’a-t-il pas été chambellan 
de l’Empereur Napoléon et gouverneur de l’île 
d'Elbe3. 
   Pour cause de blessure, le chef d’escadron 

                                                
3 L’Île d’Elbe: gênoise, puis napolitaine, elle est rattachée à 
la France de 1802 à 1814; à Napoléon 1er du 4 mai 1814 au 
26 février 1815; ensuite à la Toscane en 1815; enfin au 
Royaume d’Italie en 1860. 
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Gautier prend sa retraite en 1811. Mais les 
événements en décident autrement. 

Camil le  Gautier:  bonaparti ste .  
   Sollicité par son ami, l’industriel gantier 
grenoblois Jean Dumoulin, Camille Gautier 
prépare activement et en secret le retour de 
Napoléon de l’île d’Elbe. Au passage de celui-ci à 
Grenoble, il s’empresse de lui offrir ses services et 
il l’accompagne jusqu’à Paris. Sur commission du 
maréchal Davout, Gautier reprend du service 
actif comme colonel commandant les gardes 
nationales de l’Isère, organisées par décret de mai 
1815 en régiment de chasseurs des Alpes. Il se 
charge du recrutement, de l’organisation et de 
l’équipement à ses frais de cette formation. Replié 
sur l’Oisans, il prépare une offensive pour dégager 
Grenoble d’une deuxième invasion autrichienne. 
Mais le 9 juillet Grenoble capitule et le colonel 
Gautier se reporte sur Briançon qu’il débloque de 
l’emprise austro-sarde sauvant les stocks 
militaires importants entreposés dans les forts. 
   Après la deuxième abdication de Napoléon, le 
nouveau régime licencie Gautier le 25 décembre 
1815 et dissout son régiment. 
   Sa seule récompense sera sa nomination au 
grade d’officier de la Légion d’Honneur que 
personne n’osera lui contester. 

Camil le  Gautier et la terreur blanche .  
   La Restauration, avec Louis XVIII comme roi, 
cherche à faire table rase de tout ce qui rappelle 
l’Empire. Cette période est assurément parmi les 
plus tristes de l’histoire du Dauphiné. C’est alors 
que se manifeste Jean-Paul Didier, avocat, 
professeur, puis homme d’affaires. Ce personnage 
au caractère aventureux change d’opinion 
politique au gré des événements. Il est très connu 
en Oisans, son terrain de prédilection pour des 
opérations hasardeuses. Il devient propriétaire des 
Petites Sables, dans la plaine de Bourg d’Oisans, 
et il y installe un haras. Puis il s’intéresse aux 
mines des Chalanches et d’Articol, ainsi qu’à la 

fonderie d’Allemont. Il y rajoute la mine de plomb 
de La Grave. Mécontent du sort que le roi lui a 
réservé, il fomente à Grenoble une conspiration 
contre le nouveau régime. Déclenchée le 4 mai 
1816, celle-ci échoue lamentablement, Didier et 
ses comparses, dont de nombreux ucenni, 
entraînés dans cette machination, sont 
condamnés soit à être exécutés, soit à de lourdes 
peines en juin 1816. 
   Le colonel Camille Gautier, dit Moustache, 
refusa de s’associer au mouvement parce qu’il lui 
semblait mal préparé et que son chef ne lui 
inspirait pas confiance. Il confirme à ses anciens 
compagnons d’armes de l’Oisans, conspirateurs, 
sa décision, bien arrêtée, de ne pas bouger. 
   Malgré tout, le colonel Gautier sera la première 
victime de la répression surnommée “la terreur 
blanche”. Dès le 7 mai, sa maison sera fouillée, 
saccagée et pillée. Réfugié dans la montagne, le 
colonel consent, avec un sauf-conduit du 
maréchal de camp Devilliers, à se rendre aux 
autorités. Il est placé en surveillance pendant 17 
mois à Fort-Barraux pour raisons politiques. Il 
est fortement soupçonné de complicité. On 
envisage de l’expulser sans solde aux colonies. Il 
sera rendu beaucoup plus tard à la liberté 
surveillée. Malgré ses nombreuses requêtes, malgré 
les députations pressantes appuyées par des 
hommes influents, comme le général en chef 
Lafayette, Gautier ne sera jamais réhabilité4. Les 
royalistes ne lui pardonneront jamais son 
ralliement à Napoléon à son retour de l’île 
d’Elbe... 
(À suivre dans le prochain bulletin, “Camille 
Gautier, fondateur du site industriel de 
Rioupérou

                                                
4 On laisse à sa charge les frais énormes d’équipement de 
son régiment de chasseurs des Alpes (83 000 francs); 
beaucoup plus tard, un gouvernement plus modéré lui 
accordera 45.000 francs de dédommagement. 
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La Croix  de Cassini, 
un sommet bien connu de Marcel Aubert 

    Les anciens disaient “la Crouis de Touarnafort”, la 
Croix de Tournefort. Pourquoi? Nous pouvons supposer 
qu’ils parlaient du vent, de “l’Aoura”, qui, en 1934, 
avait déjà démoli l’énorme cairn de plusieurs mètres de 
haut ainsi que la croix qui à cette époque était déjà en 
bien mauvais état. Sur ce cairn avait été scellée une 
plaque en bronze sur laquelle on lisait: “Ici, travailla à la 
carte géologique l’académicien Pierre Termier”.  
    La cairn est depuis bien longtemps ruiné par la foudre 
et les intempéries, la calotte de Cassini étant une zone 
particulièrement orageuse. Ici nous disons qu’il est le 
paratonnerre de Clavans; par mauvais temps, il est 
toujours zébré d’éclairs. De mes yeux j’ai pu voir un 
jour en 1937 soixante et dix moutons foudroyés entassés 
les uns par-dessus les autres. C’était là du bétail couché 
pour la nuit; le bétail cherche toujours les points les plus 
hauts pour dormir, là où il y a le moins de rosée, rien 
qu’une légère ventilation. C’est un règle générale que 
tout vieux berger vous dira. Les anciens disaient : “Il fait 
bien moins froid au sommet d’un arbre qu’au pied”. 
    La montagne du Cassini récèle une grande quantité de 
fer. C’est ce qui explique cela. Vous pouvez aussi 
trouver sur sa face Sud-Est quelques anatases (oxyde de 
titane). 
  
   Un jour, avec Monsieur Escoffier, gros patron 
moutonnier du midi, ainsi que son bayle, son maître 
berger, Paul Roux, allant visiter les troupeaux dans les 
“prés-fous”, sur la face sud-est au-dessous du sommet, 
nous arrivons presque au sommet quand nous avons été 
pris dans un nuage chargé d’électricité. Nous avions 
alors des brodequins ferrés; celui qui était devant ne 
voyait rien; par contre ceux qui suivaient voyaient le 
dessous des chaussures garnis d’étincelles. Nous nous 
sommes précipités dans une grotte à quelques mètres au-
dessous du sommet, le béret tiré sur les yeux, la tête 
dans les revers de veste. Heureusement nous avions des 
parapluies de bergers, de simples bâtons de bois non 
ferrés. 

Pourquoi ce nom 
de“Cassini”? 

 

    Le 18 may 1739, Monsieur de 

Fontanieu, Intendant du Dauphiné, 

envoie l’avis suivant à Monsieur 

Giraud, subdélégué en poste à 

Bourg d’Oisans: 

 
 “Je viens d’être informé, 
Monsieur, par Monsieur le 
Contrôleur général, que 
Messieurs de Cassiny et 
Maraldy, de l’Académie des 
Sciences doivent venir dans cette 
province par ordre du Roy pour y 
faire diverses observations 
géométriques et astronomiques. 
Je vous prie de leur fournir tout 
ce dont ils pourront avoir besoin 
pour le succès de leur opération, 
s’ils passent dans votre 
département et de faire publier 
aux prônes des paroisses le sujet 
de leur commission afin qu’on 
leur donne tous les secours, 
assistance et enseignement 
nécéssaires sans y apporter 
aucun trouble ni empêchement. 
    Je suis très parfaitement, 
Monsieur, votre très humble et 
obéissant serviteur.” 
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    Actuellement la tête du Cassini a été dotée d’une 
croix en acier; cela part d’une très bonne intention de 
l’hôtel Cassini du Fréney d’Oisans. Cependant je suis 
toujours étonné qu’elle soit encore debout après plus 
de vingt ans.  
    Je conseille au promeneur se trouvant dans les 
parages d’en décamper précipitamment dans le cas 
de mauvais temps; et surtout ne jamais poser une 
tente sur le sommet, ce que j’ai constaté un jour en 
frémissant. 

La famille de Cassini, originaire de 

Perinaldo (Comté de Nice) donna à 

l’astronomie, entre 1669 et 1845, quatre 

générations de savants. Celui qui a 

donné son nom à la “Crouis de 

Touarnafort” est Jacques, dit “Cassini 

II” (1677 † 1756) surtout connu pour 

ses travaux de géodésie. Gian 

Domenico Maraldi (1709 † 1788), avec 

qui il collabora, était son cousin. 

 

✡  ✳  ✷  ✯  ✰  ✮  ✹  ✵  ✩  ✯  ✰  ✫  ✪  ✸  ✶  ❋  ✬  ✭ 
 

Les Prix littéraires 
de l’Oisans aux 6 vallées 

 
Documentaires 

 

- Art et nature: artistes sur le terrain 
dans le Parc des Écrins (C. Dautrey) - 
Édition Delachaux et Niestlé - 1998 
 

- Bergers: Gardiens des Alpes (Bodin - 
Bardia) - Édition Didier Richard - 1997 
 

- Cent signatures de peintres 
dauphinois contemporains (M. 
Marshall) - Édition  L’Atelier - 1997 
 

- Les Écrins: voyage dans les Alpes 
(Nicollet - Grand) - Édition Glénat - 
1996 
 

- Sommet des Écrins: les plus belles 
courses faciles (Chevaillot - Grobel - 
Minelli) - Édition Glénat - 1997 
 

- Randonnées sauvages dans les Alpes 
du Nord - Tome 2: Entre Isère et 
Romanche (Lutz) - Édition Vieil 
Annecy - 1997 

✒
  
✎
  
✄
 
☞
 
✏
 
❀ 
✒
 
✎
 
✄
  

Romans, Essais, Biographies 
 
 

- L’Aventure de la société dauphinoise 
de secours en montagne (Glénat) - 
Édition Belledonne - 1997 
 
 

- Le Berger des Quirlies (Aubert) - 
Édition L’Atelier - 1998 
 
 

- Chronique d’une fin de siècle en 
Dauphiné (R.Bourgeois - R. Canac) 
Édition PUG - 1997 
 
 

- Courir en montagne (Grindler - 
R. Joffre) - Édition Belledonne - 1997 
 
 

- Mémoire des Russes en Oisans (Oleg 
Ivachkevitch) - Édition Belledonne - 
1997 

✒  ✎  ✄  ☞  ✏  ❀  ✒  ✎  ✄  ☞  ✏  ❀  ✒  ✎   
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Mécréants d’Oisans 
 
 

Sur l’air de la chanson  
de Brassens 

“les quatre bacheliers” 

 

Nous attendions tous  
quelques miettes  

tombées de la plume 
féconde  

de notre co-fondateur et 
ami,  

Roger. 
Le voici, fidèle à sa 

légende. 
  Nous étions quatre mécréants 
Et des églises 
Nous ne fatiguions pas les bancs 
En Haut-Oisans. 

  Sa vie serait un vrai roman 
Mais il s’en moque, 
Un bon berger, un transhumant 
Jamais ne ment. 

  Le quatrième serait-ce moi,  
Sans vergogne? 
Tant d’autres sortiraient du bois 
En plein émoi. 

  Le premier, faut pas l’oublier, 
Connut la mine 
Où son père était cantinier 
Faut pas l’nier. 

  Son bonheur c’est d’se 
reposer 
Dans son village 
Créant des êtres inspirés  
En bois sculptés. 

  En Oisans il ne manque pas 
Dans nos montagnes, 
De bons vivants et des gros bras 
Chacun son pas... 

  Bébé, il monta tout là-haut 
Vers les trois mille 
De sa mère dans le sac à dos 
Déjà costaud. 

  Les balades du chansonnier 
Souvent dérangent 
Même pour aider le curé 
Ah! l’casse-pieds. 

  On eut de fameux braconniers  
Courant les cimes 
Des déserteurs tous passionnés 
De liberté. 

  Pionnier, il fit son chemin 
Sans assistance 
Et il prit ses affaires en main 
Fameux destin. 

  À l’Alpe il couchait au grenier 
Joyeux bohème 
Et les tôles se gondolaient 
Quand il contait. 

  Nous sommes donc en vérité 
Plus de quarante 
Têtarus bien particulier... 
Bien singuliers. 

  Certains trouvaient mal embouché 
Le deuxième, 
Il n’avait cure de cacher 
Ce qu’il pensait... 

  Au pays il apparaissait 
Gen’ de la ville 
Et son baratin déchaîné 
Il enchaînait... 

 
Roger Canac 

 le 23-02-98 

Cet été, en Oisans 

À visiter 
Alpe d’Huez 
Bourg d’Oisans 
Besse 
Les Deux-Alpes 
Mont de Lans 
Allemont -  
Vaujany 
Villar d’Arène 

- Musée Alpe d’Huez - Oisans 
- Musée des Minéraux et de la 
  Faune des Alpes 
- Musée artisanal 
- Maison de la Montagne 
- Musée Chazal Lento 
- Hydrelec 
 

- Le Four et le Moulin 

 La Grave, en 1997, 

a inauguré une série de rencontres culturelles 

qui  ont suscité un grand intérêt. Pour 1998, 

l’équipe d’animation lance un nouveau projet: 

“D’une montagne à l’autre”, le Tibet, pays-

frère. Expositions, rencontres, musiques, 

échanges, sur les thèmes de l’actualité, de la 

culture, de la montagne. 

Entre le 17 et le 22 août 
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Le Musée 
d’Huez  

et de l’Oisans 

Installé dans un ancien hôtel de la station depuis sa création en 
1982, le Musée d’Huez et de l’Oisans est un musée municipal 
contrôlé par la Direction des Musées de France. Il est lié à un site 
archéologique. Ses missions sont triples:  

Conservation   -   Exposition  
Animation - Centre de documentation spécialisé. 

Une exposition archéologique 
permanente 

Brandes-en-Oisans:  
un village de mineurs au Moyen-Âge. 

 

    Le village de Brandes s’est implanté aux 
XIIIe et XIVe siècles autour de l’exploitation 
d’une mine d’argent delphinale probablement 
liée à l’atelier monétaire de Grenoble. Ce 
village, située sur la station de l’Alpe d’Huez 
à plus de 1800 mètres d’altitude est le plus 
haut habitat permanent connu à ce jour pour 
le XIIIe siècle en Europe. 

Les animations 
pour l’été 1998 

- Visite commentée du site archéologique. 
- Expositions florales, avec plus de 400 
espèces de flore alpine présentées. 

 

 

- Projection d’un film sur le village de 
Brandes:“La montagne qui fume”. 
- Journée portes ouvertes sur le site pendant 
le chantier de fouilles. 
-  Animations à la carte pour les groupes, 
adultes et scolaires. 

 

Un centre de  
documentation spécialisé 

    Le musée met à la disposition de tous 
publics un riche fonds documentaire sur 
l’Oisans et la montagne. 

 

Une exposition ethnographique à 
thème, renouvelée tous les 2 ans 

avec un dossier pédagogique destiné à faire 
découvrir l’exposition de façon ludique à un 
jeune public. 

En 1998 et jusqu’en octobre 1999 
Grimpeurs des Cimes 

ou l’âge d’or de l’alpinisme en Oisans 
(1875-1925) 

 

 
Des expositions temporaires 

 

Pour l’été 1998 
_ Juillet: Une exposition de 
tableaux de fleurs séchées. 
- Août: Une exposition sur le 
G.R.54, sentier de grandes 
randonnées. 

 
- Catalogues des expositions précédentes: Rites et Croyances populaires - Sur la piste des troupeaux - 
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Cet été, en Oisans (suite...)     Quelques animations 
 

Allemont Fête des artisans “Les mains agiles” 
Départ de la cyclosportive “La Vaujany” 
Vogue du Rivier d’Allemont 
Arrivée de la Mégavalanche 
Vogue annuelle 

12-07 
12-07 

25 et 26-07 
01-08 
15-08 

Alpe d’Huez La Marmotte 
Départ Mégavalanche 

04-07 
28-7 et 01-08 

Auris Cross (2 boucles de 5 km) 15-08 
Bons Fête Champêtre 05-07 
Bourg d’Oisans Festival des Jeux 

Montagn’Art 
Week-end du Livre 
Vogue de la Saint-Laurent 

17, 18, 19-07 
du 24 au 31-07 

25 et 26-07 
09-08 

Clavans Fête Champêtre 12-07 
La Bérarde Fête de la Montagne 18 et 19-07 
La Grave Fête des Narcisses 

Rencontres Olivier Messiaen (Concerts) 
Fête des Guides 
Le Tibet: “d’une montagne à l’autre...” 

31-05 
29 et 30-07 

15-08 
du 17 au 22-08 

Les Deux-Alpes Arrivée Étape Tour de France 
Fête des Foins 

27-07 
09-08 

Livet et Gavet Kermesse Pentecôte 01-06 
Maison de l’Eau d’Olle Fête du Glandon 

6e Festival international de Magie 
04-07 

du 08 au 15-08 
Mont de Lans Fête Champêtre 15-08 
Oz en Oisans Fête Champêtre 

Course de côte (voitures toutes catégories) 
Mégavalanche Alpe d’Huez - Oz -Allemont 

05-07 
11 et 12-07 

01-08 
Vaujany Cyclosportive “La Vaujany” 

Vogue annuelle 
Tour de France féminin 

12-07 
02-08 
19-08 

Venosc Fête de la laine 
Musicalement vôtre (Concerts) 

19 et 20-07 
10,18, et 28-07 
04,13, et 19-08 

Villar d’Arène Fête du Pain 
Fête de la Chasse 

13-07 
02-08 

Villard Notre Dame Méchouis 15-08 
Villard Reculas Fête Champêtre 02-08 
Villard Reymond Fête de la Saint-Jean 

Fête du Pain 
 

20-06 
16-08 
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